
 
 
 
Exercice 14 : Détramage  
Tramer (avec une haute fréquence), puis atténuer le 
tramage dans l’image de votre choix (ou a priori 
bird.jpeg) en filtrant dans le plan de Fourier.  
 
[Tramage avec une sinusoïde, tel que : 
tramage = (1 + cos(2πx/T))*coeff, T=12.8 px, coeff=0.2, 
puis : image = image+tramage] 
 
Rmq : fréq.[en frequels] x 1/N∆x = fréq.[en px-1] 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



4 - Reconstruction d’image 
 
Il s’agit de « déflouter » (en fait déconvoluer) une 
image, rendue floue par ailleurs. 
 

 
 
où  est l’opérateur de la convolution et G la 
fonction qui rend floue l’image I. 
 

 
 
où x est ici une multiplication élément par élément.  
 
Une idée (qui est naturelle mais pas forcément très 
bonne en présence de bruit, ne serait-ce que 
numérique) serait de poser : 
 

 
 
Mais on doit déjà considérer le fait que l’on est en 
présence de nombres complexes, et donc on a :  
 

 
 

 
 

 

Ifloue = I ̂ G

̂

− ⊗Ifloue = ⊗I ⇒ ⊗G

⊗I = ⊗Ifloue / ⊗G

⊗I = | ⊗I | exp{iϕI}

⊗G = | ⊗G | exp{iϕG}

⊗Ifloue = | ⊗Ifloue | exp{iϕIfloue
}



d’où : 
 

 

 
où la division des deux modules est a priori 
particulièrement délicate à cause des valeurs de  
quand elles sont proches de zéro.


=> solution : appliquer un seuil à  afin d’éviter les 
points qui vont diverger vers l’infini à cause de la 
division… 
 
… et ce en appliquant :  
 
-  ≥ s : ok   ok.

-  < s :  
 
Il s’agit d’un filtre inverse. 
 
 
 
 
 
 
 

⊗I = | ⊗Ifloue |
| ⊗G |

exp (ı (ϕIfloue
× ϕG))

| ⊗G |

| ⊗G |

| ⊗G | | ⊗G | − ⊗G
| ⊗G | | ⊗G | = seuil − ⊗G = seuil ⇒ exp{ıϕG}



- Exercice 15 : Prendre l’image précédente, la 
flouter en la convoluant par un disque de rayon 
3px, puis appliquer un filtre inverse afin d’opérer 
une tentative de reconstruction de l’image initiale. 
Jouer avec le seuil. 
 

 
 



 

 

 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

—> on remarque des artefacts aux bords…  
=> solution : zero-padding ! 
 

- Exercice 16 : Reprendre l’exercice 15 en 
appliquant un pavage de zéro (zero-padding) dans 
des tableaux deux fois plus grands (linéairement, 
i.e. quatre fois plus grands en surface!). 



